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on leur vint dire que 1'vn de leurs jeufneurs feparé
des autres auoit efté furpris & maffacré des Hiroquois:
Si la crainte qui fait voir & 1’imagination ce qui n'eft
pas, ne troubloit point la fantafie de cét homme, fans
doute le Diable luy eftoit apparu, quoy qu'il n'eftoit
point Sorcier.

Ie me {uis 1aiffé dire par vn Sauuage que ils croient
que les Genies du Iour ont les yeux de trauers, 1'vn
haut & 1'autre bas. Come i’ay parlé d’eux aux autres
Relatids, ie n’en dirai point dauantage en ce lieu.
Refpondons a la queftion propofee en tefte de ce
Chapitre, fcauoir, {i ces Sorciers ont vraiement com-
munication auec le Diable? Si ce que ie viens de
dire eft veritable, il ne faut point douter que les De-
mopns ne {fe manifeftent par fois 2 eux: mais i’ay creu
iufques a maintenant qu’en effect le diable les abu-
foit, rempliffant leur entendement d’erreurs, & leur
volonté de malice. Mais ie me perfuadois qu'il ne
fe [162] defcouuroit point fenfiblement, & que tout
ce que faifoyent leurs Sorciers n’eftoient que des Ion-
gleries qu’ils inuentoient, pour en tirer quelque prof-
fit. Ie commance maintenant a douter, voire & pan-
cher de 1'autre cofté, pour les raifons fuiunantes.

T’ay dit autresfois que voulans confulter les Genies
du Iour, ils drefloient des Tabernacles, fichans des
pieux en terre, les lians & arreftans auec vn cercle,
puis les entourans de robes ou de couuertures: quad
le forcier eft entré 12 dedans & qu’il a chanté & inuo-
qué ces Genies ou Demons, le Tabernacle commance
a branfler: Or ie me figurois que le Sorcier 1'efbran-
floit, mais Makheabichtichiou me parlant & cceur ou-
uert, & le Sorcier Pigarouich me defcouurant auec
grande {incerité toutes fes malices, m’a protefté que



